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QUATRIÈME  GRIEF. 

T’ 

<® 3 A I profité  cle  ma  place  ët  des  circons- 
tances pour  faire  prendre  à la  république  9 
au  prix  coûtant  de  idliv.,  deux  mille  abon- 
nemens  de  la  Feuille  Villageoise  , presque 
morte  de  bêtise^  et  ressuscitée  par  cet  inno- 
cent moyen. 

Réponse.  Quatre  Comités  réunis  avoient 
arrêté  entrAux  9 qrfil  étoit  nrgerit  d’em- 


ubrary 


ployer  tous  les  moyens  cîe  répandre  les  lu- 
mières, de  combâttre  par  des  écrits  utiles  la 
superstition  et  le  royalisme.  Le  Comité 
d’instruction  publique  , au  milieu  duquel 
plusieurs  de  ses  membres  ayoient  souvent 
parlé,  dans  ce  sens , avec  éloge,  de  la  Feuille 
Villageoise,  jugea  que  cette  Feuille  qui  livre 
depuis  cinq  ans  ce  genre  de  combat,  le  li- 
vrerait plus  utilement  si  elle  étoit  répan- 
due dans  o po  communes  de  p‘lus.  Il  arrêta 
de  prendre  2,000  âbonnemens  de  la  cin- 
quième année.  Que  ce  soit  un  membre  ou 
l’autre  qui  en  ai  fait  la  proposition , cela 
est  égal  : tout  ce  que  le  iibeliiste  dit  à cet 
égard  d’un  rapport,  ou  plutôt  de  notes 
fournies  quatre  mois  auparavant , à un  re- 
présentant du  peuple  , notes  qui  me  furent 
demandées  comme  un  simple  extrait  de  mes 
lettres  sur  les  confessions  de  J.  J.  Rousseau, 
notes  qui  se  trouvent  fondues  dans  ce  rap- 
port avec  d’excellens  morceaux  dont  je  11’ai 
eu  connoissance  que  par  les  papiers  pu- 
blics ; tout  cela  est  absurde  , vil  , mépri- 
sable, digne  du  reste , digne  de  Fauteur  du 
libelle  , digne  de  ses  dignes  amis  , et  ne  mé- 
rite aucune  réponse. 


Les  souscriptions  ont  été  prises  au  prix 
de  i5  liv. , parce  que  ce  prix  est  aussi  réduit 
qu’il  est  possible  , et  qiPii  dévroit , au  taux 
ordinaire,  être  au  moins  de  20  liv.  } parce 
que  de  plus  il  a fallu  recomposer  et  tirer  de 
nouveau  à 2,000  exemplaires  les  21  premiers 
numéros  de  Panuée  $ parce  que  le  prix  du 
papier  va  toujours  croissant,  et  que  sans  le 
désintéressement  du.  libraire  , ^entreprise 
ne  pourrait  se  soutenir. 

Que  la  Feuille  Villageoise  fût  presque 
morte  de  betise  , ce  n’est  pas  à moi  de  dire 
la  dessus  mon  avis  $ mais  si  elle  étoit  morte 
de  cela  , elle  Petoit  encore  d^autre  chose. 

Ceux  qui  Pont  lue  durant  Pannée  iyc)3  , 
ceux  qui  se  rappellent  qiFà  cette  époque 
Chabot  Pappelloit  à la  tribune  des  jacobins  * 
une  Feuille  contre-révolutionnaire  , tous 
ceux  qui  ont  suivi  la  conduite  des  émissaires 
de  la  Commune  et  de  Robespierre  dans  les 
departemens , savent  de  quelle  maladie  cette 
Feuille  étoit  presque  morte  quand  le  Comité 
Pa  ressuscitée. 

l rois  questions  restent  à proposer.  ^ 

Sa  propagation  dans  les  campagnes. étant 
Fiée  propre  à, combattre  les  préjugés  con- 


irairesaurépublicanisme,le'Comitédevoit-ii 

s’interdirede  l’y  répandre,  parce  que  j’étois 
membre  delà  Commission  d’instruction  pu- 
blique? le  Comité  d"' Agriculture  s est- il  in- 
terdit de  souscrire  pour  3,ooo  exemplaires 
de  la  Feuille  du  Cultivateur , parce  que  Du- 
bois, l’un  des  auteurs  de  cette  feuille  , est 
membre  de  l’agence  d’Agriculture  végétale  ? 

Le  Comité  pour  ce  décider  la  dessus  , 
non  content  du  suffrage  de  Clément , qui 
a fort  approuvé  cette  mesure  , qui  a signe 
avec  tant  de  plaisir  le  mandat , qui  a tant 
murmuré  des  obstacles  élevés  à la  tréso- 
rerie, le  Comité  devoit- il  aussi  solliciter  le 

suffrage  du  libelliste  , sècrétaire  et  ami  de 
Clement? 

Enfin  cette  feuille  dont  , je  ne  dis  pas  la 
bonté,  mais  l’utilité  est  reconnue  , devoit- 
elle  être  fournie  gratis  ou  à perte  par  le  li- 
braire ? 
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